
D'AGRICULTURE 307

n'offre pas d'inconvénient vu le carac-
tère doux de ces bestiaux.

te traitement dos génisses après lo
sevrage est un pou différent Ide celui
des mâles. Si ce sont des bêtes de
choix, on .les met par trois ou quatre
dans des boxes ou dos " straW-.yards ",
on leur distribue des fourrages de bon-
no qualité, des racines, du pain de lin
et des farines de grain. Elles sont
.ainsi traitées jusqu'au printemps quand
l'herbe est assez longue pour qu'on
puisse les mettre au pâtürage. Si le
sevrage n'a lieu qu'à cette dernière épo
que, les génisses sont envoyées direc-
tement au pâturago et dans l'un et l'au
tre cas, elles ne reçoivent aucun sup-
plément de nourriture. Il n'y a d'ex-
ception que pour les bêtes précieuses
que l'on veut pousser. Ces dernières
ne vont pas au pâturage, on les tient
même en été dans des boxes et on leur
donne pour aliment principal dos four-
rages verts auxquels on ajoute une
forte quantité do pain de lin et de fari-
nes de grains. Suivant leur dévelop-
pement on les livre à la reproduction
à l'âge do 18 mois ou de 2 ans.

Los vaches adultes so t traitées
presque avec autant de soin que les
génisses. L'été, elles sont entretênues
dans d'excellents pâturages et l'þiver,
on les tient sous des hangars ou dans
dos étables formées. . Pondant l'hiver-
noment, elles sont attachées et reçoi-
vent une alimentation abondanto en
fourrages choisis et en racines ; mais
on a soin de ne pas les engraisser de
pour qu'elles no deviennent stériles.

Le. chemin à lisses de St. Pie.

M. le Rédacteur,

Il mû fait plaisir d'apprendre que
les gens do St. Pie, à l'exemple dos zé-
lés citoyens de Ste. Cécile do Milton,
vont bientot eux aussi passer leur rè-
gloment concernant l'embranchement
projeté'du chemin à lisses do Drum-
mond et Arthabaska.

Los gens de St. Pie savent bien faire
les choses parait-il. Tous sont unis et
tous sont prêts à favoriser la passation
du susdit chemin à travers leur belle
paroisse-

Et pourquoi en est-il ainsi, Monsieur
le rédacteur ? Ah ! c'est que cette
paroisse comprend tous les avantages
qu'elle devra retirer bientôt d'un sem-
blabla chemin /.........os magnifiques

pouvoirs d'eau seront utilisés ; ses ri- nouvelles patates ellos-mêimos sont on.
chos carrières de pierre de taille et do plus petite quantité, otparconséquent,il
pierre à chaux seront exploitées ; ses leur est plus facile de profitor on vola-
produits do toutes sortes trouveront un me, do se mieux développer que lors.
débouché fauilo etc., ote qu'e lies sont on grand nombro dans la

Courage et persévérance, bravos ci- fosse ; ce qui arrive quand on sème une
toyens do St. Pie et bientôt votre couvre natate rondo ayan t plusieurs . yeux, ou.
sera couronnée- de succès.

Un ami du Progrés.

LES MoISsONS EN FRANCE.

Nous lisons dans le Journal du Loi-
ret :

Les documents statistiques agricolos
inspiraient généralement clos craintes
sérieuses ; l'année 1870 avait été mau-
vaise; on supposait avec raison qno
l'année 1871 serait calamitouse encore.

Les effets do la gelée avaient été
désastrueux pour les céréales. Il
fallut au mois de mars semer do nou-
veau les champs dévastés, moyen ex-
trême tenté avec peu do chances de
succes.

Une sécheresso porsistante donna
ra'son aux laboureurs définis. Point
d'herbo dans les prairies point d'ali-
mont pour le bétail, point d'apparence
de végétation dans les sillons. Le
désespoir était partout lorsque los
pluios vivement désirées sont venues
rendre la vie à nos champs et la confi-
ance à la forme.

La terre fécondée par cos pluies
bienfaisantes, reverdit partout, les se-
monces ont réussi, les prairies promet-
tent des fourrages qu'on n'obtenait
qu'à dos prix tellement exagérés qu'il
fallait vendre à vil prix les chevaux ou
les garder à des conditions onérouseo.

Le typhusqui attint le bétail et
cause des portes sérieuses est dans sa
période décroissan te.

La vigno se développo avec activité
et a une riche apparence. Si elle est
épargnée par les geléos do niai la ró-
coite sera abondante.

DE LA SEMENcE DES PATATES.

Il y a différentes opinions sur la
valeur du plant do patates, suivant
qu'on sème les patates toutes rondos,
ou qu'on les coupe ; tout dépend pro -
bablement dos circonstances et du sol.

Si le sol est suffisamment. humide
quand on sème les patates, il vaut
mioux les couper. Car, dans ce cas,
les tiges sont moins nombreusss, les

go r mes.
Quand le sol est sec, une patate

coupée se dessèche plus vite, fournic
moins do nourriture à la tige, et l
plante est faible. Dans ce cas, il vau~
irait mieux généralement smer 1 a

patate toute ronde.
Partant de là, on peut dire quo pour

ceux qui sèmen t leurs patates do bonne
heure le printemps, ils font bien de los
couper ; car à cette saison le sol est
généraloment humide et se conservo
ainsi assez longtemps.

On obtient généralement une plus
belle récolte quand on sème du
plant pris après une grosse
patate, parco que dans ce cas, le plant
lui-mnime fouinit lus do nourriture à
la tige et aux tubercules qui n'on peut
fournir une petite patate oa le germe
qu'on ou a pris. Mais ce fait no vient
pas do ce que, comme quelques uns le
prétendent, âne petite patate ne sau-
rait produire un gros fruit. Cela n'a
pas d'influenee sur la récolte.

eAUSE RIE .AGRICOLE.

(De la Famille Canadienne.)

M. le Curé,-Quand la saison du su-
cro fut disparue, et que tous les vais-
seaux qui servaient à cétto industrio

fussent serrés avec soin, il fallut songer
aux semailles. On petit dire que *tous
los préparatifs avaient été faits d'avan-
ce. D'abord, les t·rois quarts des ha--
bours au moins avait été exécutés dans
l'automne précédent ; los instrumonts
oratoires avaient été réparés ou renou-
voles pondant les longues soirées d'h i.
vor ; de sorte qu'on n'avait plus qu'à
attendre un temps propicopour se mot-
tro à l'ouvre. Cos différentes prépa-
rations, ainsi que la précaution qu'on
avait eue d'ouvrir de nombreuses rigo-
les, dans los endroits bas, avant los go.
lées d'automne, et colle de faire trans-

iorter le fumier dans les champs oit il
devait être employé, popdant l'hiver,
donnèrent à petit Baptiste une avance
d'au moine dixjours sur ses voisins.

Malgré cet avantage et bien d'autres,
petit Baptisto qui était persuadé quo


